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ROYAUME DE BElGIQUE 

AVIS DU CONSEIL D'ETAT 

Le CONSEIL D'ETAT, section 
de législation, deuxiène chanbre, 
saisi par le Ministre des Cormu­ 
nications, le 10 décembre 1956, 
d'une daBande d'cvis sur un pro­ 
jet d I arrêté ministériel "\~ort[m t 
modernisation et rénovation de la 
flotte de nnvig2otion int rieure", 
a donné le 19 décembre 1956 l'avis 
suivant : 

L.5537/2. 

KONINKHIJK BELGIE 

--------------~-- 

ADVIES VAl\! DE HAAD VAN STATE 

De RAAD VAl\[ STATE, afdeling 
wetgeving, tweede kamer, de 10e (le- 
c embo r 1956 door Minister van 
Verkeerswezen verzocht hem van ad­ 
vies te diemen over een ontwerp van 
ministerieel besluit "houdende mo­ 
dernisering en va rj onging van de 
ri viervloot" , he eft 1ge de c embe r 
1956 hot volgend advies ge ven: 
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Le projet tend ~ d~terminer les conditions 
de lloctrci par l'Office régulateur de la navigation 
int~rieure de subventions destinées ~ assurer la mo­ 
dernisation et la rénovation de la flotte de naviga­ 
tion intérieure, 

+ 
+ + 

1,1 intitulé du projet résumerait mieux son 
objet s'il était rédigé COIT®e suit: 

"Arrêté stériel relatif ~ l'octroi par l'Office 
régulateur de la navigation intérieure~ de subven­ 
tions en vue de la modernisation et de la rénova- 
tion de la otte de navigation intérieurell, 

+ 
+ + 

IJ! arrêté-loi du 12 cembre 'I 9L~4 se r~féra:nt 
expressément au T,f[i.nistl'e des Travaux publics, il serait 
utile de viser au préambule, en deuxième alin~a, 
l T arrêté royal du. 24 février -1953 'lui a transféré 
l'Aaministration de la navigation intérieure des 
a t t.r-Lbu tn one du Ministre des Travaux publics aux 
attributions du s+r-e des Commurri ca t Lon s , Cet 
a.I i.né a serait ~ formuler COTIlIne qué ci-après : 
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"Vu l'arrêté royal du 24 février -1953 portant 
transfert des ser v t ce s de llAdministration de la 
gation intérieure, de l'Office de la circulation r ou+Lèr-e , 
de l! Office central des fourni +ur-e s , de l - Hy dr ogr-aphti e 
de la côte, de la Sécurité sociale des marins et de la 
pêche maritime~!I. 

Quant au second alinéa du projet, il en 
deviendrai t le troisième et devrait être ré digé comme 
suit: 

"Vu l'arrêté ministériel du "" . . 
chargeant l'Office régulateur de la navigation intérieure 
de 11 exécution des mesures tendant à promouvoir la mo­ 
dernisation et la rénovation de la flotte de navigation 
intérieure et créant ~ à c e tt e f i n , un Comité techniq_ue 
consultatif~". 

+ 
-1- + 

Au li ttéra a du prernier alinéa de l'article 2, 
il conviendrait de préciser q_u'en "ail ne sont visées 
que le s personnes physiques. Cela ne ré S1}1 te sinon 
qu I indirectement du "bH 0 

+ 
+ + 

disposition qui figure au 2° deu:x:ième 
alinéa de l'article 2 est semblable à celle de l'article 
12 de la loi (lu 23 a011t 1948 tendant 8. assurer le 
maintien et le veloppement de mar-Lne mar-chande 9 

che maritime et de la construc on time 
et instituant à ces fins un Fonds de l'armement et 
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des constructions maritimes~ Cette disposition paraît 
avoir pour but d'emp@cher l'octroi do subventions à 
des soci6t~s qui, en fait, seraient sous le contrôle de 
pe r-s onn e s étrangères, Si telle est bien l'intention du 
Ministre, celle~ci ne serait qu'incomplètement réalis6e 
par le texte du projet. S'il apparaît nécessaire d!~dic­ 
ter une réglementation plus sév~re à l'égard des so­ 
ciétés qui, en fait, sont contrôlées par des étrangers1 

il convient de compléter le projet sur ce pointa La 
nouvelle disposition pourrait srinspirer de celles qui 
figurent dé jà dans certaines lois, notamment dans les 
lois sur les dom~ages de guerre, le séquestre des 
biens allemands et Ifagréation des entrepreneurso 

L1article 31 § 3, des lois relatives à la 
réparation des dornmages de guerre aux biens privés, 
coordonnées par llarr~té royal du 30 janvier 1954') 
exclut les personnes morales du bénéfice de l' üJ.ter­ 
vention de l'Etat, lorsque celui-ci d6montre qu'à 
certaines dates, la majorité de s oapitaux soumis au 
régime de la société appartenait à des personnes qui 
ne sont pas de nationalité belge. 

L'article 1er de loi du 14 juillet 1951 
relative au séquestre et à la Lf.qu.i da'tri on des biens, 
droits et intér~ts emands, considère comme étant 
sous contrôle allemands les sociétés dans lesquelles 
les capitaux soumis au régime de l'association appar­ 
tiennent en majorité, directement ou par personnes 
interposées? à des ressortissants allemands. 
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Le litt~ra A de l'article 1er de l'arr&t~-loi 
du 3 février 1947 ol~gEmisant Li agr-é a t i on des entrepre­ 
neurs] prescrit que l'exécution de travaux offerts par 
l'Etat ou financés ou subsidiés par lui, ne peut §tre 
confiée qu!à des entrepreneurs de nationalité belge 
tOl..lt en ajoutant ~ "s'il s'agit de sociétés, il faut 
que les deux tiers du capital au moins soient belgesll• 

Le Conseil d' :etat estime toutefois que pour 
les sociétés dont les titres ne sont pas nominatifs, il 
ne fu~drait pas imposer à la société la preuve déter­ 
minée qU'une part de ses titres appartient à des Belges" 

En raison des difficultés d'uns telle preuve, 
ce ,devrait plutôt être à l'adrninistration d'établir 
qu!une part d~terminée des titres appartient à des 
étrangers, 

+ 

+ + 

Il résulte des renseignements fournis au 
Conseil d'Etat que l'int8~ltion du ]Hnistre est de 
limiter l'intervention de l'Office, à la charge des 
intérêts d'un emprunt et de ne lui permettre, en 
aucun cas, d'intervenir dans le remboursement des 
capitaux empruntés. :OèB lors les mots traffectés au 
remboursement" ,qui figurent au 1er alinéa de l'ar­ 
ticle 3, devraient être omis. 

+ 
+ + 

I 
•• 0/0(;1(1. 
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Enfin? la portée des articles 4 et 5 du projet 
se dégagerait mieux s'ils étaient rédigés comme suit ~ 

"Article.4."":" 
IJ! Office n I intervient qu r ~1 concurrence du mon~ 

tant des intérêts des emprunts contractés pour payer les 
travaux définis à l'article 3. 

L'intervention est limitée 

'1 0 au montant des intérêts qui seraient dus pour un em­ 
prunt corresponclant au maximum à 70 p. o , du coût 
total des travaux; 

2° à un montant correspondant à Ul1 taux d'intérêt de 
3 p.c. de la somme des capitaux empruntés et 
restant dus. 

L'intervention ne peut avoir pour effet de 
ramener à un taux inférieur à 3 p.C. ~ la partie des 
intérêts SUP90rtée par le bénéficiaire. 

::'rti_2].e 5.- 
L'intervention dans le paiement des intérêts 

est limitée à la durée du prêt. 

La durée de l'intervention ne peut toutefois 
dépasser 10 ans '". 
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Het ontwerp heeft tot doel de voorwaarden te be­ 
palen waaronder de Dienst voor receling der binnenvaart 
toelagen verleent om in de modernisering en de vernieuwing 
van de riviervloot te voorzien. 

+ 
+ + 

Het volgende opschrift zou het doel van het 

o rrtwe r-p beter aamerrv a t t en 

"Tvhnisterieel beslui t betreffende de toekenning, door de 
Dienst voor regeling der binnenvaart, van toelagen met het 
oog op de modernisering en de vernieuwj_ng van de rivier- 

vloot n. 

+ 
+ + 

Aangezien de besluitwet van 12 december 1944 uit­ 
drukkelijk naar ele Minister van Openbare Werken verwijst, 
ware het nuttig in de aanhef, in een tweede lid, het ko­ 
ninklijk besluit van 24 februari 1953 te vermelden, dat 
het Bestuur van de binnenscheepvaart van de bevoegdheid van 
de Minister van Openbare Werken nnar die van de Minister van 
Verkeerswezen heeft overg-ebrEtcht. Di t lid ware dan als volgt 
te le zen : 

/ 
• f!- • / ••• 
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IlGelet op t koninklijk besluit van 24 februari 

1953 houdende overplaatsing van de diensten van het Be­ 

stuur van de binnenscheepvaart, van de Dienst van het weg­ 

verkeery vsn hct Centraal Bureau voor benodigdheden, van de 

Hydrografie van de kust 1 van de Sociale Zekerheid van de 

zeelieden en van de Diensten voor de zeevisse j; Il. 

Het tweede lid van de aanhef van het ontwerpt dat 

het derde lid wordt, zou dan als volgt moeten luiden: 

flGelet op het ministerieel besluit van 

waarbij de Dienst voor regeling der binnenvaart wordt be­ 

last met de uitvoering van de maatregelen die strekken om 

de nodernisering en verLieuwing van de riviervloot te 

bevorderen en waarbij te dien einde een Technisch Comité 

voor advies wordt opgericht;" .. 

+ 
+ + 

Onder a van het eerste lid van artikel 2 moet 

worden geze ,dat onder lia" leen de natuurlijke personen 

worden bedoeld. Nu blijkt dit slechts onrechtstreeks uit 

"b". 

+ 
+ + 

.. "/ ... 
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De bepaling neergelegd in 2° van het tweede lid 
van artikel 2 gelijkt op die van artikel 12 van de wet van 
23 au~ustus 1948 strekkende tot het in stand houden en het 
ui tbreiden V2,n de koopvaardij en de vissersvloot en van ele 
scheepsbouw, en houdende instelling te dien einde van een 
Fonds voor het uitreden en aanbouwen van zeeschepen. Deze be­ 
paling blJ.jkt tot doel te hebben, te voorkomen dat toelagen 
worden verleend aan vennootschappen die in feite onder het 
toezicht van vreemdelingen zouden staan. Is di t wel de be­ 
doeling van de IVIinisterr dan brenGt de tekst van het ontwerp 
ze slechts op onvolledige wijze tot uiting. Zo het nodig 
blijkt een strengere reglementering uit te vaardigen ten aan­ 
zien van vennootschappen die in feite onder het toezicht van 
vreemdelingen staan, dient men het ontwerp op dit punt aan 
te vullen .. Voor de nieuwe bepaling zou aansluiting kunnen 
worden gezocht bij die we Lke reeds in So:r..1Lige we t t en jn 
neergelegd, met name in de wetten op de oorlogsschade, op de 
sequestratie van Duitse goederen en op de erkenning van aan- 
nemers. 

Artikel 3, § 39 van de bij koninklijk besluit van 
30 januari 1954 gecoördineerde wetten betre ende de herstel­ 
ling der oorlogsschade aan private goederen, sluit de rechts­ 
personen uit van het voordeel van de Staatsbijdrage, indien 
de Staat aantoont dat het merendeel der aan het stelsel van 
de vennootschap onderworpen kapitalen op bepaalde data toe­ 
behoorde aan personen die niet van Belgische nationaliteit 
zijn. 

Artikel 1 van de wet van 14 juli 1951 betreffende 
de sequestratie en de liquidatie van Dui eederen, 
rechten en belangen, beschouwt als "onder Duitse controle 
s de" "de vennootschappen waarin de aan t re van 
vereniging ondorworpen kapitalen voor het grootste gedeelte, 
reehtstre of bemiddelings , aan Duitse erhori 
toebehoorden Il. 

./ 



vvv. - 10 - L.5537/2. 

Artikel Î van de beslui"twet van 3 fGbruari 

1947 houdende reGeling van de erkenning der aannemers 
schrijft onder A voor, dat de uitvoering van werken door de 
Staat uitgeschreven, gefinanceerd of gesubsidieerd , alleen 
aan aannemers van Belgische nationaliteit kan worden toe­ 
vertrouwd, maar het voegt er aan toe : \lindien het gaat om 
maatschappijen, is vereist, dat minstens twee derden van 
hot kup.i taal Belgisch we z.e "; 

De Raad van State acht het evenwel niet aangewezen, 
van de vennootschappen wier aandelen niet op naam zijn het 
bewijs te eisen, dat een bepaald gedeelte van hun aandelen 
aan Belgen toebehoort. 

Wegens de moeilijkheden waarmede het leveren van 
zodanig b ew.i j s gepaard gaat, zou het veë[eer zaak van de ad­ 
ministratie zijn aan te tonen, dat een bepaald gedeelte 
van de aandelen aan vreemdelingen toebehoort. 

+ 
+ + 

Uit de aan de Raad van State verstrekte inlichtin­ 
gen blijkt, dat de bedoeling van de :lYIinister is de bijdrage 
van de Dienst te beperken tot de last van de interesten van 
een lening en hem in geen geval toe te staan, in de terug­ 
betaling van geleende kapitalen tussenbeide te komen. De 
woorden "bestemd voor de aflossingIl in het eerste lid van 
artikel 3 moeten derhalve geschrapt worden. 

+ 
+ + 

e ... / ~ ... 
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De strekking van de artikelen 4 en 5 van het ont- 

werp zou beter tot uiting komen de volgende lezing : 

"Artikel 4.- 

De Dienst draagt s ehts bij tot het bedrag van de 

interesten der leningen die zijn aangegaan om de in artikel 

3 omschreven werken te betalen. 

De bijdrage is beperkt: 

1° tot het bedrag van de interesten die verschuldigd zouden 

zijn voor een lening welke ten hoogste 70 t.h. van de to­ 

tale prijs der werken bedraagt; 

2° tot eon bedrag dat overeenstemt met een rentevoet van 3 
t.h .. van het totaal der ontleende en nog verschuldigde 

kalJi talen. 

De bijdrage mag niet tot gevolg hebben, dat het 

door de begunstigde gedragen gedeelte van de interesten be­ 

neden de rentevoet van 3 t.h. daalt. 

Artikel 5.- 

De bijdrage in de betaling der interesten is be­ 

perkt tot de duur van de lening. 

De bijdrage mag echter nict 

worden ve rleendll• 
r dan 10 jaar 
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La chambre ét3.i t compas ée de 

Me s s i c ur-s 
de Heren 

F. LEPAGE, . . 
G. HOLOl~1 
G. VAN BUNNEN, 

P. COAHiJ_'-FRESART, 

P. ANSIAUXf 

J. CYPRES, 

La concordance entre la ver­ 
sion française ct la version 
néerlandaise CL été vérifiée sous 
le contrôle do M. F« LEPAGE.- Le 
rapport a été présenté par M. 
J. LIGOT, substitut. 

LE GREFFIER DE GRIF'FIEE, 

(s.) J. CYPRES. 

L.5536!2. 
T r:; 5' 7/'-) _! .. _,.)._" c... 

De kamer was sanengestold uit 

conseiller d'Etat, 
r22Jsheer van State, 

président 
voorzitter 

conseillers d'Etat, 
raadsheren van State, 

assesseurs de la sec­ 
tion de légis12tion~ 
bijzitters van de nf­ 
deling wetgeving, 

greffier adjoint, 
adjunct-~riffiert 

sroffior. 
g r i f'f Le r-, 

De overocnstenr.üng tussen de 
Franse en de Nederlandse tekst 
werd nagezien onder toezicht van 
de H. F. LEPAGE. Het verslag werd 
uit bracht door de H. J. LIGOT, 
substituut. 

LE PEESIDENT DE VOOTIZITTEH r 

(s. ) F. LEPAGE. 


